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Introduction : contenu du diagnostic écologique sur les 
habitats dôint®r°t communautaire (HIC) 
 

Le présent Tome B1 vaut état des lieux écologique pour les habitats dôint®r°t 

communautaire (HIC), génériques et élémentaires, présents au sein des trois zones 

spéciales de conservation (ZSC) concern®es par lôAnnexe Natura 2000 au plan de gestion 

du Parc naturel marin des estuaires picards et de la mer dôOpale : ZSC FR3100479, ZSC 

FR3102005 et ZSC FR2200346 ï voir le Tome A pour la présentation détaillée de ces 

sites.  

Sont ici uniquement considérés les habitats dôint®r°t communautaire présents à la fois au 

sein des périmètres des ZSC et du périmètre du Parc naturel marin. Ainsi pour les sites 

mixtes ZSC FR3100479 et ZSC FR2200346, les autres HIC justifiant la désignation de ces 

sites mais situés hors du Parc naturel marin (systèmes dunaires et habitats terrestres 

notamment) sont traités dans les Docobs respectifs de ces sites.  

Lôensemble des habitats dôint®r°t communautaire font ici lôobjet dôune fiche descriptive. Le 

chapitre I de ce tome B1 pr®sente lôensemble des fiches descriptives pour les habitats 

dôint®r°t communautaire marins, le chapitre II présente les fiches descriptives pour les 

habitats végétalisés sous influence marine.  

Ces fiches offrent une synthèse des principaux éléments de connaissance et données sur 

chaque habitat dôinter°t communautaire :  

¶ Description de lôhabitat (générique et élémentaires) ; 

¶ R®partition ¨ lô®chelle biog®ographique et locale ; 

¶ Fonctionnalités port®es par lôhabitat ¨ lô®chelle locale ; 

¶ Synthèse des principales connaissances et donn®es ¨ lô®chelle locale au sein 

des ZSC : principaux résultats des études, projets et suivis scientifiques portés 

par le Parc et ses partenaires ; 

¶ Matrices de sensibilités de lôhabitat aux pressions physiques (La Rivière et al., 

2017 ; La Rivière et al., 2023 ; Perron et Blondel, 2023) et autres types de 

pressions ; 

¶ Les statuts de lôhabitat (DHFF, IUCN), son ®tat de conservation ¨ lô®chelle 

biog®ographique et les donn®es ¨ lô®chelle des 3 ZSC (surfaces, 

représentativités, enjeux, états de conservation site).  

Le chapitre III présente la méthode de hiérarchisation des enjeux habitats (Toison et al., 

2021). Des tableaux détaillent les données mobilisées et les résultats de la hiérarchisation 

de ces enjeux ̈  lô®chelle des trois zones sp®ciales de conservation.   

Le chapitre IV le principe, la méthodologie (Lepareur, 2011 ; Delavenne et de Bettignies, 

2023) et les résultats de lõ®valuation de lõ®tat de conservation des habitats ¨ lô®chelle 

des ZSC et sous-secteurs au sein de ces ZSC.  

En dernier lieu, le chapitre V contient un atlas cartographique. Cet atlas cartographique 

pr®cise la localisation des habitats dôint®r°t communautaires ¨ lô®chelle des trois zones 

spéciales de conservation. Les cartographies de cet atlas ont été réalisées à la meilleure 

échelle compte tenu des données disponibles, et en employant les données les plus 

récentes.   

Des cartes présentent la localisation des habitats ¨ lô®chelle des 3 sites selon la typologie 

des Cahiers dôhabitats c¹tiers Natura 2000 (Bensettiti et al., 2004) et pour les HIC marins la 

nouvelle interprétation française des HIC marins (de Bettignies et al., 2021) et la typologie 

Nationale (V3, Michez et al., 2019). Ces cartes sont complétées dôautres cartes précisant la 

localisation des habitats selon dôautres typologies dôhabitats (EUNIS 2012, associations 

phytosiocologiques des végétations littorales et estuariennes).  

À noter :  

Pour les habitats marins, les HIC élémentaires (Cahiers dõhabitats c¹tiers Natura 2000), 

Bensettiti et al., 2004) ne sont actuellement plus considérés comme étant valides. Il est ainsi à 

présent recommandé de travailler sur la base des HIC génériques, selon la nouvelle interprétation 

fran­aise des habitats marin dôint®r°t communautaire (de Bettignies et al., 2021) et à un nouveau plus 

fin sur la base des habitats de la typologie Nationale des habitats marins benthiques de la 

Manche, de la Mer du Nord et de lõAtlantique NATHAB-ATL (Version 3, Michez et al., 2019 ; La 

Rivière et al., 2022). Ce document ayant été rédigé au moment de la transition entre ces typologies 

dôhabitats, il y est fait mention à la fois des HIC élémentaires et de leurs correspondances en 

typologie NATHAB-ATL.  

Enfin, le chapitre VI liste lôensemble de la bibliographie ayant été employée afin de 

rédiger ce document.  

Ce Tome B1 est complété par le Tome A (introduction et présentation des sites), le Tome 

B2 (diagnostic écologique ï les esp¯ces dôint®r°t communautaire), le Tome C (diagnostic 

socio-®conomique) et le Tome D (objectifs ¨ long terme et mesures) de lôAnnexe Natura 

2000 au plan de gestion du Parc naturel marin.
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 Tableau 1 : Liste des HIC marins justifiant la d®signation des 3 ZSC concern®es par lôAnnexe N2000 au plan de gestion  

 

 

 

 

 

 

 

Habitats 

marins dôint®r°t 

communautaire 

 

 

Habitats génériques 

 

 

 

Habitats élémentaires 

(Bensettiti et al., 2004) 

Typologie 

NATHAB-

ATL 

(Version 3, 

Michez et 

al., 2019) 

Correspondances 

au sein des ZSC 

 

ZSC FR3102005 

Baie de Canche et 

couloir des trois 

estuaires 

 

ZSC FR2200346 

Estuaires et littoral 

picards (Baies de 

Somme et 

dôAuthie) 

 

ZSC FR3100479  

Falaises et dunes de 

Wimereux, estuaire de la 

Slack, garennes et 

communaux 

dôAmbleteuse-

Audresselles 

1110 - Bancs de sable 

à faible couverture 

permanente dôeau 

marine 

1110-1 : Sables fins propres et légèrement envasés (façade Atlantique) B5-3 [Présent] [Présent] [Absent] 

1110-2 : Sables moyens dunaires (façade Atlantique)  B5-2 [Présent] [Absent] [Absent] 

1110-3 : Sables grossiers et graviers (façade Atlantique)  C3-2 [Présent] [Absent] [Absent] 

1130 - Estuaires  1130-1 : Slikke en mer à marées (façade Atlantique)   A6-3 [Présent] [Présent] [Présent] 

1140 - Replats boueux 

ou sableux exondés à 

marée basse 

1140-1 : Sables des hauts de plage à Talitres (façade Atlantique) A5-1 [Présent] [Présent] [Absent] 

1140-2 : Galets et cailloutis des hauts de plage à Orchestia (façade 

Atlantique) 

A3-2 [Absent] [Présent] [Présent] 

1140-3 : Estrans de sable fin (façade Atlantique)  A5-2 / A5-3 

/ A5-4 

[Présent] [Présent] [Présent] 

 

 

1170 ï Récifs 

1170-1 : La roche supralittorale (façade Atlantique) A1-1 [Absent] [Absent] [Présent] 

1170-3 : La roche médiolittorale en mode exposé (façade Atlantique) A1-2 / A1-3 [Absent] [Présent] [Présent] 

1170-4 : Les r®cifs dôHermelles (fa­ade Atlantique)  A1-3 [Absent] [Présent] [Absent] 

1170-6 : La roche infralittorale en mode abrité (façade Atlantique) B1-1 [Absent] [Présent] [Absent] 

1170-9 : Les champs de blocs (façade Atlantique) A1-2 / A1-3  [Absent] [Absent] [Présent] 
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Tableau 2 : Liste des HIC de transition justifiant la d®signation des 3 ZSC concern®es par lôAnnexe N2000 au plan de gestion  

 

 

 

 

 

 

 

 

Habitats 

végétalisés 

sous influence 

marine dôint®r°t 

communautaire  

 

 

Habitats génériques 

 

 

 

Habitats élémentaires 

(Bensettiti et al., 2004) 

 

ZSC FR3102005 

Baie de Canche et 

couloir des trois 

estuaires 

 

ZSC FR2200346 

Estuaires et littoral 

picards (Baies de 

Somme et 

dôAuthie) 

 

ZSC FR3100479  

Falaises et dunes de 

Wimereux, estuaire 

de la Slack, garennes 

et communaux 

dôAmbleteuse-

Audresselles 

1210 ï Végétation annuelle 

des laisses de mer 

Ex- 1210-1 : Laisses de mer sur substrat sableux à vaseux des côtes Manche-
Atlantique et mer du Nord 

[Présent] [Présent] [Présent] 

1210-2 : Laisses de mer sur cordons de galets et de graviers des côtes Manche-
Atlantique et mer du Nord 

[Absent] [Présent] [Présent] 

1220 ï Végétation vivace 

des rivages de galets 

1220-1 : Végétation des hauts de cordons de galets [Absent] [Présent] [Présent] 

1220-2 : Végétation des revers internes des cordons de galets  [Absent] [Présent] [Absent] 

1230 ï Falaises avec végétation des côtes atlantiques et baltiques [Absent] [Présent] [Présent] 

1310 ï Végétations 

pionnières à Salicornia et 

autres espèces annuelles 

des zones boueuses et 

sableuses 

1310-1 : Salicorniaies des bas niveaux (haute slikke atlantique) [Présent] [Présent] [Présent] 

1310-2 : Salicorniaies des hauts niveaux (schorre atlantique) [Présent] [Présent] [Présent] 

1310- 4 : Pelouses rases à petites annuelles subhalophiles [Absent] [Présent] [Absent] 

1320 ï Prés à Spartina (Spartinion maritimae) [Présent] [Présent] [Présent] 

 

1330 ï Prés salés 

atlantiques (Glauco-

Puccinellietalia maritimae) 

1330-1 : Prés salés du bas schorre [Présent] [Présent] [Présent] 

1330-2 : Prés salés du schorre moyen [Présent] [Présent] [Présent] 

1330-3 : Prés salés du haut schorre [Présent] [Présent] [Présent] 

1330-5 : Prairies hautes des niveaux supérieurs atteints par la marée [Présent] [Présent] [Présent] 

1130-3 / 2190-5 : Roseli¯res subhalophiles des fonds dôestuaires [Présent] [Présent] [Présent] 

 



7 
 

Articulation avec le plan de gestion du Parc naturel marin des estuaires picards et de la mer dôOpale  

 

Tableau 3 : Liste des finalites et sous-finalites du plan de gestion du parc naturel marin des estuaires picards et de la mer d'Opale en relation le diagnostic écologique HIC (Tome B1) 

Chapitre 5 ð Patrimoine naturel 
 

Finalité 5.2.1 : Des habitats marins, c¹tiers, estuariens et intertidaux reconnus et prot®g®s dans la dynamique de lô®volution naturelle  
 
Sous-finalité 5.2.1.1. : Une mosaµque dôhabitats estuariens conserv®e  
 
Sous-finalité 5.2.1.2. : Tous les habitats à statut pour lesquels le Parc a une responsabilité en bon état de conservation  
 
Sous-finalité 5.2.1.3. : Tous les sites patrimoniaux et/ou dôint®r°t g®ologique reconnus et prot®g®s  
 

Finalité 5.2.2. : Un bon ®tat des fonctionnalit®s de lô®cosyst¯me pour assurer tout ou partie du cycle biologique des esp¯ces dans un syst¯me hydro-sédimentaire évolutif  
 
Sous-finalité 5.2.2.1. : Une expression optimale des fonctionnalités écologiques structurantes du territoire du Parc 
 
Sous-finalité 5.2.2.2. : Une connectivité écologique des habitats en bon état pour une productivité et une richesse des milieux  
 
Sous-finalité 5.2.2.3. : Une reconnaissance des fonctionnalités écologiques du milieu marin et de leur rôle dans la production des services écosystémiques 
 

 
Les enjeux habitats sont également abordés dans le chapitre 6 (Activités du territoire) du plan de gestion du Parc naturel marin à travers la notion dõactivit®s se 
d®veloppant de mani¯re durable sans remettre en cause lõ®tat écologique du milieu marin.  
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I - Fiches descriptives :  Les habitats marins dôint®r°t 
communautaire  
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1110 ï Bancs de sable ¨ faible couverture dôeau permanente 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

1110 - Bancs de sable ¨ faible couverture permanente dõeau marine 
Appellation fran­aise alternative : Sables, cailloutis, graviers de lôinfra- et/ou du circalittoral 

[1110-1] [1110-2] [1110-3] 

 

 

1110 - .ŀƴŎǎ ŘŜ ǎŀōƭŜ Ł ŦŀƛōƭŜ ŎƻǳǾŜǊǘǳǊŜ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘŜ ŘΩŜŀu marine  
!ǇǇŜƭƭŀǘƛƻƴ ŦǊŀƴœŀƛǎŜ ŀƭǘŜǊƴŀǘƛǾŜ Υ {ŀōƭŜǎΣ ŎŀƛƭƭƻǳǘƛǎΣ ƎǊŀǾƛŜǊǎ ŘŜ ƭΩƛƴŦǊŀ- et/ou du circalittoral 

[1110-1] [1110-2] [1110-3]  

 

1110 - .ŀƴŎǎ ŘŜ ǎŀōƭŜ Ł ŦŀƛōƭŜ ŎƻǳǾŜǊǘǳǊŜ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘŜ ŘΩŜŀǳ ƳŀǊƛƴŜ  
Appellation française alternative : Sables, ŎŀƛƭƭƻǳǘƛǎΣ ƎǊŀǾƛŜǊǎ ŘŜ ƭΩƛƴŦǊŀ- et/ou du circalittoral 

[1110-1] [1110-2] [1110-3]  

 

1110 - .ŀƴŎǎ ŘŜ ǎŀōƭŜ Ł ŦŀƛōƭŜ ŎƻǳǾŜǊǘǳǊŜ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘŜ ŘΩŜŀǳ ƳŀǊƛƴŜ  
!ǇǇŜƭƭŀǘƛƻƴ ŦǊŀƴœŀƛǎŜ ŀƭǘŜǊƴŀǘƛǾŜ Υ {ŀōƭŜǎΣ ŎŀƛƭƭƻǳǘƛǎΣ ƎǊŀǾƛŜǊǎ ŘŜ ƭΩƛƴŦǊŀ- et/ou du circalittoral 

[1110-1] [1110-2] [1110-3]  

 

1110 - .ŀƴŎǎ ŘŜ ǎŀōƭŜ Ł ŦŀƛōƭŜ ŎƻǳǾŜǊǘǳǊŜ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘŜ ŘΩŜŀǳ ƳŀǊƛƴŜ  
!ǇǇŜƭƭŀǘƛƻƴ ŦǊŀƴœŀƛǎŜ ŀƭǘŜǊƴŀǘƛǾŜ Υ {ŀōƭŜǎΣ ŎŀƛƭƭƻǳǘƛǎΣ ƎǊŀǾƛŜǊǎ ŘŜ ƭΩƛƴŦǊŀ- et/ou du circalittoral 

[1110-1] [1110-2] [1110-3]  

 

1110 - Bancs de sable à faible ŎƻǳǾŜǊǘǳǊŜ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘŜ ŘΩŜŀǳ ƳŀǊƛƴŜ  
!ǇǇŜƭƭŀǘƛƻƴ ŦǊŀƴœŀƛǎŜ ŀƭǘŜǊƴŀǘƛǾŜ Υ {ŀōƭŜǎΣ ŎŀƛƭƭƻǳǘƛǎΣ ƎǊŀǾƛŜǊǎ ŘŜ ƭΩƛƴŦǊŀ- et/ou du circalittoral 

Sables subtidaux et plie enfouie dans le sable  

©Nicolas Job / Office Français de la Biodiversité  

 

Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 
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Références typologiques1 

 

Natura 2000 ð Cahiers dõhabitats c¹tiers 
(Bensettiti et al., 2004)  

EUNIS  
2012 

NATHAB-ATL 
(version 3 ï Michez et al., 2019) 

OSPAR 
 

 
 
 

1110-1 - Sables fins propres et légèrement 
envasés (façade Atlantique) 

 

 
A5.24 - Sable vaseux infrallitoral 

 
A5.244 - Spisula subtruncata et Nepthys hombergii dans du 

sable envasé peu profond 

 
(A5.241 - Echinocardium cordatum et Ensis spp. dans du 

sable fin légèrement vaseux subtidal de la partie inférieure du 
rivage et à faible profondeur) ï cet habitat nôest pas 

cartographié mais pourrait correspondre aux communautés 
signalées sur le territoire 

 

 
B5-3 - Sables fins envasés infralittoraux 

 
B5-3.3 ï Sables envasés infralittoraux à Spisula subtruncata et Nepthys 

hombergii 
 

(B5-3.1 ï Sables fins légèrement envasés à Echinocardium cordatum et 
Ensis spp.)  

 

 
 
 
 
 
 
 
 

[absence 
dôentr®e] 

 
 

1110-2 - Sables moyens dunaires (façade 
Atlantique) 

 

 
A5.23 - Sable fin infralittoral 

 
A5.233 - Nepthys cirrosa et Bathyporeia spp. dans du sable 

infralittoral 
 

 
B5-2 - Sables fins propres infralittoraux 

 
B5-2.1 - Sables infralittoraux à Nepthys cirrosa et Bathyporeia spp. 

 
 

 
 

1110-3 - Sables grossiers et graviers (façade 
Atlantique) 

 

 
 

A5.14 ï Sédiment grossier circalittoral 
 

 
 

C3-2 - Sables grossiers et graviers circalittoraux côtiers 
 

C3-2.6 ï Graviers plus ou moins ensablés du circalittoral côtier 
 

 
 
1 Ne sont cités ici que les habitats dont la présence est avérée, ou tout du moins fortement présumée, au sein des ZSC concernées par lôAnnexe Natura 2000 au plan de gestion du PNM EPMO.   
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Caract®ristiques de lõhabitat dõint®r°t communautaire (HIC) 1110 
 
Interpr®tation fran­aise de lõHIC (de Bettignies et al., 2021) : 
 
Sables fins, sables grossiers, cailloutis et graviers correspondant à des sédiments 
de granulométrie de 0,063 à 64 mm ; pouvant cependant contenir des particules 
plus fines (< 0,063 mm) mais nôexc®dant pas une proportion moyenne de 30 %. 
Lôhabitat se limite strictement aux ®tages infra- et/ou circalittoral avec une limite 
haute situ®e entre 0 et 20 m¯tres de profondeur. La limite inf®rieure peut sô®tendre 
à des profondeurs supérieures à 20 mètres sous réserve de continuité 
sédimentaire et des communautés associées depuis la zone moins profonde, ou 
de continuité historique pour les communautés photophiles (algues photophiles et 
phanérogames marines).  
 
Les avant-plages submergées de cet habitat sont étroitement associées au HIC 
1140 « Replats boueux ou sableux exondés à marée basse » dont elles sont le 
prolongement naturel en milieu non exondable.  

 
Superpositions : 
LôHIC 1110 peut se superposer aux HIC 1130, 1150, 1160 et 8330 sous réserve du 
respect des critères géomorphologiques et/ou physiographiques.  
 

Granulométrie : 
La composition du sédiment peut inclure une portion moindre de particules fines 
par rapport aux particules plus grossières, conformément au manuel 
dôinterpr®tation des habitats de lôUnion Europ®enne EUR 28 (European 
Commission, 2013) et ¨ lôhistorique de d®finition de cette unit® (Degnbol, 2012). 
Les d®finitions allemande et britannique de lôHIC mentionnent ®galement cette 
proportion de particules plus fines sans pour autant expliciter les proportions 
relatives (respectivement « lower portions of mud » et « muddy sands » (BfN, 2021 
; JNCC, 2021)). Pour clarifier cette inclusion de particules fines (< 0,063 mm), 
lôinterpr®tation fran­aise fixe une proportion moyenne maximale de 30 % de 
particules fines (< 0,063 mm) par rapport aux particules plus grossières. Si une 
fraction du substrat est de granulométrie supérieure à 10 mm et quôil pr®sente  

 
une communauté caractéristique des substrats durs (communautés épigées), alors 
lôhabitat est consid®r® comme HIC 1170.  
 

Limites : 
Les limites bathymétriques supérieure et inférieure sont définies selon le manuel 
dôinterpr®tation des habitats de lôUnion Européenne EUR 28 (European 
Commission, 2013) et lôinterpr®tation fran­aise les explicite. Pour les 
communaut®s photophiles (comme les communaut®s ¨ ma±rl), si lôhabitat ®tait 
présent en continuité depuis la zone moins profonde (profondeur inférieure à 20 m) 
et a ®t® d®grad® sous lôeffet de pressions dôorigine anthropique depuis 1992, date 
de promulgation de la DHFF, alors il est consid®r® comme HIC 1110 m°me sôil 
nôest observ® quôen zone plus profonde que 20 m.  
 
Aucun crit¯re topographique et dô®paisseur minimale nôest retenu dans 
lôinterpr®tation fran­aise de cet HIC. Les s®diments sur substrats durs sont 
considérés dans cet HIC si la communauté associée dépend du substrat meuble et 
non du substrat dur sous-jacent. 
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R®partition ¨ lõ®chelle biog®ographique :  
 

 
 
LôHIC 1110 - Bancs de sable à 
faible couverture permanente 
dõeau marine - se rencontre sur 
lôensemble de lôespace marin de 
France métropolitaine (façades 
Atlantique ï Manche ï Mer du 
Nord et Méditerranée) au niveau 
des étages infrallitoral et 
circalittoral.  

 

 
R®partition ¨ lõ®chelle des ZSC concern®es par lõAnnexe N2000 :  
 
LôHIC 1110 recouvre lôint®gralit® de lôespace infrallitoral/circalittoral des ZSC FR3102005 et 
FR2200346. Il sôy rencontre sous trois grands aspects, ou habitats ®l®mentaires, qui 
reflètent bien la granulométrie du sédiment (des sables fins aux sédiments grossiers) et les 
peuplements benthiques qui y sont associés : 1110-1, 1110-2 et 1110-3 (Bensettiti et al., 
2004 ï voir tableaux ci-après). Le 1110 est absent de la ZSC FR3100479. 
 

Fonctionnalités   
 
De nombreuses esp¯ces dôinvert®br®s benthiques vivent au sein du s®diment (faune 
endogée : annélides polychètes, crustacés amphipodes, mollusques bivalves), ou à sa 
surface (faune épigée). Ces différents taxons sont liés entre eux par des relations 
trophiques bien établies : on parle alors de communautés ou peuplements (Bensettiti et al., 
2004). 
 
Nourriceries côtières : les esp¯ces dôinvert®br®s benthiques constituent une ressource 
alimentaire pour les juvéniles de poissons. La bande côtière du Parc naturel marin 
constitue une zone de nourricerie dôimportance pour les juv®niles de poissons plats (sole 

commune, plie) et dôautres esp¯ces comme le merlan (Mah® et al., 2007, Regimbart et al., 
2018).  
 
Zones de frayères : la bande côtière du Parc naturel marin sert de lieu de ponte pour des 
espèces comme la sole commune, le merlan, le hareng, la crevette grise, la seiche 
(CHARM II ï Carpentier et al., 2009, Regimbart et al., 2018). 
 
Zone de transit des poissons migrateurs amphihalins (saumon atlantique, anguille 
dôEurope, lamproies, grande alose).  

Zones de chasse : les substrats meubles subtidaux constituent un habitat préférentiel 
pour les phoques veaux-marins des colonies installées dans les estuaires de la Canche, de 
lôAuthie et de la Somme. Ces individus plutôt sédentaires chassent préférentiellement le 
long des côtés (du Cap Gris-Nez jusquô¨ F®camp en passant par ces trois estuaires). Il 
sôagit ®galement dôune zone dôalimentation probable pour les phoques gris, m°me si leurs 
zones de chasse probables sont beaucoup plus étendues que celles des phoques veaux-
marins. Ainsi, 84.5% des plongées de chasse des phoques veaux-marins suivis par balise 
en 2019 sont localisées dans le périmètre du parc marin contre 35.3% pour les phoques 
gris suivis la même année (Vincent et al., 2021).  
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Collecte de juv®niles de poissons plats lors dôune ®tude sur les nourriceries  

©Laurent Mignaux / Terra 
Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 

 

Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 

 

Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 
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Nepthys cirrosa 

 

Nepthys cirrosa 

 

Nepthys cirrosa 

 

Nepthys cirrosa 

 

Nepthys cirrosa 

 

Nepthys cirrosa 

 

Nepthys cirrosa 

 

Nepthys cirrosa 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 
 
 
 
 
 

 
 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

Magelona johnstoni 

 

Magelona spp. 

 

Magelona spp. 

 

Magelona spp. 

 

Magelona spp. 

 

Magelona spp. 

 

Magelona spp. 

 

Magelona spp. 

Bathyporeia sp. 

 

Bathyporeia sp. 

 

Bathyporeia sp. 

 

Bathyporeia sp. 

 

Bathyporeia sp. 

 

Bathyporeia sp. 

 

Bathyporeia sp. 

 

Bathyporeia sp. 

Nepthys cirrosa 

Bernard-lõhermite  

Pagurus bernhardus 

Sole commune 

Solea solea 

Hippocampe à museau court 

Hippocampus hippoccampus 

 

Hippocampe à museau court 

Hippocampus hippoccampus 

 

Hippocampe à museau court 

Hippocampus hippoccampus 

 

Hippocampe à museau court 

Hippocampus hippoccampus 

 

Hippocampe à museau court 

Hippocampus hippoccampus 

 

Hippocampe à museau court 

Hippocampus hippoccampus 

 

Hippocampe à museau court 

Hippocampus hippoccampus 

Oursin cïur  

Echinocardium cordatum 

Plie 

Pleuronectes platessa 
 

Donace 

Donax vittatus 

Hippocampe à museau court 

Hippocampus hippoccampus 

 

Hippocampe à museau court 

Hippocampus hippoccampus 

 

Hippocampe à museau court 

Hippocampus hippoccampus 

 

Crevette grise 

Crangon crangon 

 

Crevette grise 

Crangon crangon 

 

Crevette grise 

Crangon crangon 

 

Crevette grise 

Crangon crangon 

 

Crevette grise 

Crangon crangon 

 

Crevette grise 

Crangon crangon 

 

Crevette grise 

Crangon crangon 

 

Crevette grise 

Crangon crangon 

Quelques espèces observables sur lôhabitat 1110 au sein du Parc naturel marin 

©Nicolas Job / OFB, Yannis Turpin / OFB, Camille Dégardin 

 

Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 

 

Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 
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Caractéristiques des habitats élémentaires 1110-1, 1110-2 et 1110-3  
 

 
[1110 ð1] 

Sables fins propres 
et légèrement 

envasés (façade 
Atlantique) 

 
Peuplement à Donax 
vittatus ï Abra alba ï 
Macoma balthica ï 

(Cabioch L. et Glaçon 
R., 1975, 1977) 

 
NATHAB-ATL : 

 
B5-3.3 ï Sables 

envasés 
infralittoraux à 

Spisula subtruncata 
et Nepthys 
hombergii 

 
 

EUNIS 2012 : 
 

A5.24 ï Sable 
vaseux infralittoral 

 
A5.244 - Spisula 
subtruncata et 

Nepthys hombergii 
dans du sable 

envasé peu profond 

 

Description de lõhabitat 1110-1 
(Bensettiti et al., 2004) 

Espèces indicatrices  
(Bensettiti et al., 2004) 

Connaissances locales sur lõhabitat 1110-1 (NATHAB-ATL : B5-3.3) 
Dont ZSC FR3102005 et FR2200346 

 
Lôhabitat ®l®mentaire 1110-1 est 
constitué de sables fins formant un 
substrat très compact. Ces avant 
plages de sables forment le 
prolongement sous-marin, jusquô¨ 15 
à 20m de profondeur, des plages 
intertidales (habitat 1140, étage 
médiolittoral) dans les milieux à très 
haute énergie. Elles se trouvent 
généralement face aux houles 
dominantes. 
 
Le long du gradient 
dôhydrodynamisme, d®croissant de la 
côte vers le large, cet habitat est 
caractérisé par : une zone de 
charriage (au contact du 
médiolittoral), une zone dõinstabilit® 
sédimentaire (couche de surface 
fréquemment remaniée par les houles 
et les vagues), une zone de 
stabilisation hydrodynamique, et 
enfin une zone de stabilité 
sédimentaire (remaniements peu 
fréquents). 
 
Médianes sédimentaires : 

100 à 200µm  

Teneur en particules fines : 0 à 5% 
(sables fins propres) ; 5 à 10% (sables 
fins légèrement envasés), en fonction 
de lôhydrodynamisme. Le d®p¹t de 
particules fines (vases) traduit la 
stabilisation et stabilité sédimentaire.   

La présence de nombreuses espèces de 
mollusques bivalves et dôamphipodes fait 

de cet habitat un milieu très diversifié 
malgré son caractère peu hospitalier. 

 
Zone de charriage :  

Mollusques bivalves suspensivores 
(Donax trunculus, Donax vittatus) 

 
Zone dôinstabilit® s®dimentaire :  

Mollusques bivalves suspensivores 
(Venus gallina, Mactra stultorum), 

crustacés amphipodes (Bathyporeia 
spp.), annélides polychètes (Nerine 

bonnieri, Magelona mirabilis).  
 

Zone de stabilisation :  
Mollusque bivalves suspensivores 

(Pharus legumen), mollusques bivalves 
déposivores (Fabulina (ex Tellina) fabula, 

Serratina (ex Tellina) serrata) 
 
Avec les premiers stades dôenvasement 
apparaissent les ophiures suspensivores 
(Acronida brachiata, Amphiura filiformis), 

des annélides polychètes (Magelona 
alleni, Clymene oerstedii, Pectinaria 

auricoma).  
 

Certaines esp¯ces dôoursins (Spatangus 
purpureus et Echinocardium cordatum), 
ainsi que le crabe Corystes casivelaunus 
sont également très représentatifs de cet 

habitat.  

Dôapr¯s Cabioch L. et Gla­on R. (1975, 1977), cet habitat correspond dans le Parc naturel marin (dont ZSC FR 3102005 et 
FR 2200346) au peuplement des sables fins légèrement envasés à Donax vittatus ï Abra alba ï Macoma balthica. La 
cartographie associée donna pour la première fois la distribution des peuplements benthiques en Manche orientale (Cabioch 
et al., 1978). Cette carte a été harmonisée avec la typologie EUNIS en 2007 (REBENT - Ifremer), et le peuplement identifié 
comme correspondant ¨ lôhabitat EUNIS A5.244 ï Spisula subtruncata et Nepthys hombergii dans du sable envasé peu 
profond. 

Ce peuplement est ensuite de nouveau décrit par de nombreux auteurs dans la région (Prygiel et al, 1987 ; Davoult et al, 
1988 ; Dewarumez et Davoult, 1997 dans Dauvin et al. 1997, Warembourg 2000 ; Desroy et al. 2003). 

Dôapr¯s les travaux de la th¯se de Warembourg (2000) portant sur la distribution des peuplements macrobenthiques de la 
frange côtière en Manche Orientale (zone de Dieppe ï Boulogne sur mer), ce peuplement est localisé le long de la zone 
côtière : la profondeur des fonds sur lequels il est établi excède rarement 10m CM. Les espèces principales sont : Donax 
vittatus, Macoma balthica, Tellina fabula, Lagis (ex Pectinaria) koreni, Nephtys cirrosa et Ensis directus, espèces présentes 
avec des abondances ®lev®es. Les sables fins repr®sentent 60 ¨ 80 % du poids total du s®diment et la part de p®lites nôest 
jamais nulle. La densit® du peuplement est ®lev®e en certains points, notamment par la pr®sence dôune forte abondance du 
bivalve Donax vittatus. Davoult et al. décrivaient aussi en 1988 des aspects particuliers de ce peuplement à Abra alba 
apparaissant localement, notamment des faciès envasés devant les estuaires, où, dans Warembourg (2000), sont 
principalement retrouvées deux espèces : Macoma balthica et Ensis directus (espèce invasive première fois signalée au 
printemps 1991, Luczak et al., 1993). 
 
Le projet CARTHAM (Labadie et al., 2012) a permis de cartographier lôhabitat 1110-1 ¨ lô®chelle du Parc naturel marin (dont 
ZSC FR3102005 et FR2200346). Il y est décrit tel que suit : Habitat présent entre 0-5m et 10m CM, limité spatialement à la 
frange infralittorale sup®rieure, dans le prolongement de lô®tage m®diolittoral. Caract®ris® par des sables fins pr®sentant un 
envasement plus ou moins important mais inférieur à 20%, et les sables bien que boueux soient non-cohésifs.  
Données benne Day-Grab dans ZSC FR 3102005 : lôendofaune est tr¯s fortement abondante (plusieurs milliers dôindividus 
par m²), notamment du fait de populations du mollusque bivalve Donax vitattus (adultes). Pr®sence dôann®lides polych¯tes 
(Nephtys hombergii, N. cirrosa, Magelona mirabilis, Owenia fusiformis, Sigalion mathildae), de crustacés amphipodes 
(Urothoe brevicornis, U. poseidonis, Bathyporeia pelagica), de mollusques bivalves (Abra alba, Fabulina fabula, Bosemprella 
incarnata, Moerella donacina).  
Concernant lô®pifaune (®chelle PNM EPMO), le milieu est domin® par les ®chinodermes (Asterias rubens, ophiures, oursins). 
Localement, des densit®s tr¯s importantes dôousins-cîur (Echinocardium cordatum) juvéniles et adultes ont été observées, 
au large des sorties dôestuaires. Pr®sence ®galement dôEchinocardium flavescens. Les crevettes sont abondantes ainsi que 
les poissons plats (plie, arnoglosse, petite sole jaune, sole commune, limande). On trouve également des raies bouclées, des 
seiches, sépioles et hippocampes (Hippocampus hippocampus et H. guttulatus). 
 
La cartographie issue du projet CARTHAM a ®t® revue en 2015 par lôAAMP (modification des limites du 1110-1 notamment ï 
en reprenant les limites définies par Cabioch et al. 1978 - et attribution du code EUNIS A5.244).  
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[1110 ð 2]  
Sables moyens 
dunaires (façade 

atlantique) 
 

Peuplement des sables 
fins à moyens 

« propres » à Ophelia 
borealis (Cabioch L. et 
Glaçon R., 1975, 1977) 

 
 
 

NATHAB-ATL :  
 

B5-2.1 - Sables 
infralittoraux à 

Nepthys cirrosa et 
Bathyporeia spp.  

 
 

EUNIS 2012 : 
 

A5.23 - Sable fin 
infralittoral 

 
A5.233 - Nepthys 

cirrosa et 
Bathyporeia spp. 
dans du sable 

infralittoral 
 
 
 
 

Description de lõhabitat 1110-2 
(Bensettiti et al., 2004) 

Espèces indicatrices  
(Bensettiti et al., 2004) 

Connaissances locales sur sur lõhabitat 1110-2 (NATHAB-ATL : B5-2.1)  
Dont ZSC FR3102005 

 
 
 
 
Ce sont des sables moyens 
caractérisés par leur mobilité en milieu 
très exposé. La variabilité physique de 
cet habitat est très faible avec deux 
configurations observables : des 
bancs sableux siliceux, en linéaire 
de lôavant-plage, le long des littoraux 
dunaires en Manche - mer du Nord, 
ou des dunes hydrauliques (sables 
coquilliers) façonnées par la houle et 
les courants de marée.  
 
 
La variabilité physique au sein de cet 
habitat est très faible, une fois 
reconnue les deux configurations 
citées précédemment, elle peut 
néanmoins apparaître au travers de la 
granulométrie des sables. 
 
Médianes sédimentaires :  
 
200 à 400µm 
 
La taille des particules est toujours 
unimodale. 

 
 
 
 
 
Les espèces indicatrices sont variables 
dôun site ¨ lôautre : la faune peut être 
éparpillée ou, au contraire, très 
concentrée en bancs monospécifiques et 
variables dans le temps en fonction des 
recrutements effectués de façon aléatoire 
dôune ann®e sur lôautre. 
 
Bancs sableux en linéaires de côte : 
 
Mollusques bivalves (Tellina tenuis), 
annélides polychètes (Nepthys cirrosa, 
Nepthys longosetosa), crustacés 
amphipodes (Bathyporeia spp., 
Pontocrates spp.). 
 
Dunes hydrauliques : 
 
Mollusques bivalves (Spisula solida, Abra 
prismatica, Glycymeris glycymeris, etc.), 
annélides polychètes (Ophelia borealis, 
Travisia forbesi, etc.), ascidies (Gamaster 
dakarensis, Polycarpa comata). Le crabe 
Thia scutellata, ainsi que le lançon 
(Ammodytes tobianus) sont également 
très caractéristiques de cet habitat. 
 
 

 
 

 

Dôapr¯s Cabioch L. et Gla­on R. (1975, 1997), cet habitat correspond dans le Parc naturel marin (dont ZSC FR310 2005) au 
peuplement des sables fins à moyens « propres » à Ophelia borealis. La cartographie associée donna pour la première 
fois la distribution des peuplements benthiques en Manche orientale (Cabioch et al. 1978). Cette carte a été harmonisée avec 
la typologie EUNIS en 2007 (REBENT - Ifremer), et le peuplement identifié comme correspondant à habitat EUNIS A5.251 -
 Echinocyamus pusillus, Ophelia borealis et Abra prismatica dans du sable fin circalittoral. 

Les espèces caractéristiques de ce peuplement à Ophelia borealis sont Nephtys cirrosa, Ophelia borealis, Spisula solida, les 
crustacés Urothoe brevicornis, Bathyporeia elegans, B. guilliamsoniana, Gastrosaccus spinifer et lôoursin de sable 
Echinocardium cordatum (Cabioch et Glaçon, 1975 ; Prygiel et al., 1987 ; Davoult et al., 1988 ; Dewarumez et Davoult, 1997 
dans Dauvin et al., 1997). Ce peuplement est un peuplement oligospécifique, dont la densité varie de 100 à 500 ind.m² 
(Prygiel, 1987).  

 

Dôapr¯s travaux de la th¯se de Warembourg (2000) portant sur la distribution des peuplements macrobenthiques de la frange 
côtière en Manche Orientale (zone de Dieppe ï Boulogne sur mer), dans ces sables moyens la densité moyenne sur la zone 
dô®tude est relativement faible, ne d®passant pas 171 ind.m2. La biomasse moyenne est de 10,2 g.m2 : cette valeur élevée 
pour la biomasse moyenne alors que les abondances sont faibles sôexplique par la pr®sence au sein de ce peuplement 
dôesp¯ces ¨ forte biomasse individuelle telles que Echinocardium cordatum et Spisula solida. 

Le projet CARTHAM (Labadie et al., 2012) a permis de cartographier lôhabitat 1110-2 à lô®chelle du Parc naturel marin et des 
sites Natura 2000 adjacents (Ridens et Récifs Gris-Nez ï Blanc-Nez). Lôhabitat 1110-2 y est décrit tel que suit : 
 
Habitat présent à partir de 5-10m CM jusquõ¨ 20m CM (class® dans lõ®tage infralittoral) et caractérisé par des sables fins à 
moyens propres formant des structures mobiles dunaires. Cet habitat est peu diversifi® en nombre dôindividus et en 
esp¯ces caract®ristiques en raison de la mobilit® du substrat. Lôendofaune est g®n®ralement mieux repr®sentée que 
lô®pifaune vagile.  
Lôendofaune est faiblement diversifi®e et peu abondante (densit® moyenne : ~ 250 ind.m² ¨ lô®chelle du PNM EPMO). Elle est 
dominée par des annélides polychètes (Nepthys cirrosa, N. longosetosa, Ophelia borealis) et des amphipodes opportunistes 
(Bathyporeia sarsi, B. guilliamsoniana, Urothoe elegans) et le mysidé Gastrosaccus spinifer. Présence également de 
Spionidae (Spiophanes bombyx, S. decoratus) et de quelques espèces de mollusques bivalves (Spisula ovalis, S. elliptica).  
Lô®pifaune (dôapr¯s les donn®es chalut ¨ perche dans la ZSC FR3102005) est peu diversifi®e : présence de crevettes 
(Crangon crangon, Philocheras trispinosus), de bernard-lôhermite (Pagurus bernhardus, Diogenes pugilator), dôophiures 
(Ophiura ophiura), de crabes (Macropodia parva, Liocarcinus holsatus), de la nasse réticulée (Nassarius reticulatus). Des 
densit®s importantes de juv®niles dôoursins-cîur (Echinocardium cordatum) sont observ®es, au large des sorties dôestuaires. 
Pr®sence ®galement de lôoursin fève de mer (Echinocyamus pusillus). Peu de poissons : gobies (Pomatoschistus spp.), 
callionyme lyre (Callionymus lyra), petite vive (Echiichthys vipera), petite sole jaune (Buglossidium luteum), grondin perlon 
(Chelidonichthys lucernus). 
 
La cartographie issue du projet CARTHAM a ®t® revue en 2015 par lôAAMP (modification des limites du 1110-2 notamment ï 
et attribution du code EUNIS A5.233).  
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[1110 ð 3] 
Sables grossiers et 

graviers 
 (façade Atlantique)  

 
Peuplement des graviers 
plus ou moins ensablés 
de lôinfralittoral / 

circalittoral (Labadie et 
al., 2012) 

 
NATHAB-ATL : 

 
 

C3-2 - Sables 
grossiers et 

graviers 
circalittoraux côtiers 

 
C3-2.6 ï Graviers 

plus ou moins 
ensablés du 

circalittoral côtier 
 
 
 

EUNIS 2012 : 
 
 

A5.14 ð 
Sédiment grossier 

circalittoral 
 

 
  

Description de lõhabitat 1110-3 
(Bensettiti et al., 2004) 

Espèces indicatrices  
(Bensettiti et al., 2004) 

Connaissances locales sur cet habitat sur lõhabitat 1110-3 (NATHAB-ATL : C3-2.6)  
Dont ZSC FR3102005 

 
 
Cet habitat très homogène se 
présente sous la forme de plaines 
parfois immenses, dont certaines 
ceinturent les îlots rocheux. Il se 
rencontre à partir de quelques mètres 
de profondeur et plus profondément 
de 30 à 50m. Les courants sont forts à 
modérés, ainsi que les courants de 
marée.   
 
Elle est liée au gradient 
granulométrique, qui varie des sables 
grossiers (médiane supérieure à 550 
µm) aux graviers (médiane supérieure 
à 1 mm) ï il sôagit alors des gravelles.  
 
Parfois, la carcasse sédimentaire 
grossière est contaminée et colmatée 
par des particules fines apportées par 
les fleuves ou liées à la proximité de 
vasières, on parle de gravelles sales 
(particules fines de lôordre de 2 ¨ 5 %). 
 
Médianes sédimentaires :  
 
Sables grossiers :  
médiane supérieure à 550 µm 
 
Graviers/gravelles :  
médiane supérieure à 1mm  

Sables grossiers : 
 
Les sables grossiers sont caractérisés par 
les mollusques bivalves (Nucula hanleyi, 
Spisula elliptica, Tellina pygmaea, 
Laevicardium crassum), les oursins 
(Echinocardium pennatifidum et 
Echinocyamus pusillus), les polychètes 
(Nephtys rubella) ; le mollusque 
scaphopode Dentalium vulgare. Les 
ascidies Eugyra arenosa et 
Cnemidocarpa sabulosa témoignent de la 
présence importante de débris coquilliers. 
 
Gravelles propres : 
 
Les gravelles propres sont caractérisées 
par les mollusques bivalves (Venus 
fasciata et Arcopagia crassa), 
lôAmphioxus (C®phalochord®) 
Branchiostoma lanceolatum ; 
lôarchiann®lide Polygordius lacteus ; les 
ascidies Molgula occulta et M. oculata.  
 
Gravelles sales : 
 
Les gravelles sales sont caractérisées par 
les mollusques bivalves (Tellina donacina, 
Gari tellinella, Venus verrucosa), lôoursin 
Spatangus purpureus ; les ophiures 
(Amphiura securigera, Ophiopsila aranea 
et Ophiopsila annulosa). Les polychètes 
apparaissent : Aponuphis bilineata, 
Lanice cirrata... 

 

Le projet CARTHAM (Labadie et al., 2012) a permis de cartographier lôhabitat 1110-3 ¨ lô®chelle du Parc naturel 
marin et des sites Natura 2000 adjacents (Ridens et Récifs Gris-Nez ï Blanc-Nez). Dôapr¯s Labadie et al. (2012), 
cet habitat y est caractérisé par deux types de peuplements : le peuplement des graviers plus ou moins ensablés 
du circalittoral (A5.14) et le peuplement infralittoral/circalittoral des gravelles à Branchiostoma lanceolatum 
(A5.145).  

 
Cet habitat nôa pas fait lôobjet dô®chantillonnages localis®s au sein de la ZSC FR 3102005 « Baie de Canche et 
couloir des trois estuaires » lors des campagnes en mer du projet CARTHAM. Les données sont donc lacunaires 
au sein de cette ZSC (absence de données stationnelles). Toutefois il y est cartographié comme faisant 
partie du peuplement des graviers plus ou moins ensabl®s de lõinfralittoral / circalittoral (EUNIS : A5.13 & 
A5.14). Le peuplement est décrit tel que suit ̈  lô®chelle du Parc naturel marin :  
 
Présent en deçà et au-delà de 20m CM (étages infralittoral et circalittoral). Le sédiment est caractérisé par 
une fraction variable de sédiment grossier, constitué de coquilles et débris variés. La fraction sableuse (sables 
fins et moyens) reste toutefois majoritaire. Ce peuplement est localisé principalement en pied des dunes 
hydrauliques, l¨ o½ les mouvements s®dimentaires sont moindres et lôagitation plus r®duite. 
 
Lôendofaune est relativement bien diversifi®e avec en moyenne 32 esp¯ces mais avec des densit®s faibles 
(moyenne : 580 individus.m² - à vérifier) mais plus importantes que sur les dunes mobiles. La faune est 
principalement constitu®e dôesp¯ces robustes, principalement des ann®lides (Glycera lapidum, Lumbrineris 
latreilli, Notomastus latericeus, Eteone spp.) et des échinodermes (Echinocyamus pusillus, Ophiura albida et 
Psammechinus miliaris). Les mollusques sont présents mais en densité très faible (Tellina donacina, Politapes 
virgineus, Ensis directus, Aequipecten opercularis). Les crustacés sont représentés surtout par des espèces 
associées aux épibioses sessiles, décrites précédemment (Galathea intermedia, Liocarcinus sp.). 
 
Lô®pifaune est l®g¯rement moins diversifi®e en termes dôesp¯ces (18 en moyenne) et les abondances sont 
similaires ¨ celles ®chantillonn®es sur lôhabitat 1110-2 « Sables moyens dunaires (façade Atlantique) ». Les 
échinodermes sont abondants avec Ophiura ophiura et Ophiura albida, Echinocardium cordatum, Psammechinus 
miliaris et Asterias rubens. Les crustac®s, comme sur lôhabitat EUNIS A5.145 des ç gravelles ¨ Branchiostoma 
lanceolatum » sont représentés par des décapodes avec Liocarcinus holsatus, L. marmoreus, Pagurus prideaux, 
P. berhardus, Galathea intermedia, Macropodia tenuirostris et M. parva. Concernant les poissons, lôh®t®rog®n®it® 
du sédiment favorise à la fois les espèces caractéristiques des dunes hydrauliques (Buglossidium luteum, 
Ammodytes tobianus, Pleuronectes platessa, Echiichthys vipera) et les esp¯ces dôaffinit® plus ç rocheuse è (dont 
Diplecogaster bimaculata, Agonus cataphractus, Hippocampus hippocampus). Enfin, la diversit® dôesp¯ces en 
céphalopodes est à noter avec plus de quatre espèces observées : Sepia officinalis, Sepiola atlantica, Alloteuthis 
subulata et Rossia macrosoma. 
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Sont ici détaillées les sensibilités des habitats élémentaires Natura 2000 aux pressions physiques, pour la sensibilité des habitats aux pressions physiques dõapr¯s la nouvelle 
typologie Nationale des habitats marins (typologie NATHAB-ATL), se référer à La Rivière et al., 2023 : https://mnhn.hal.science/mnhn-04264006v1/document 
 

1110-1 : Sables fins propres et légèrement envasés (façade Atlantique) (voir aussi la matrice de sensibilités pour lôhabitat NATHAB-ATL B5-3 ï lien ci-dessus) 
Catégorie Pression Sensibilité - partie peu envas®e de lôhabitat Sensibilité - partie envas®e de lôhabitat 
Pertes physiques 
(modifications 
permanentes) 

Perte dôun habitat Très haute Très haute 

Changement dôhabitat (pour un 
autre type de fond marin) 

Très haute Très haute 

Perturbation du fond 
(modifications 
temporaires et/ou 
réversibles)  

Extraction de substrat Faible Modérée 
Tassement Très faible Très faible 
Abrasion superficielle  Très faible Attention : Certaines espèces, telles que Echinocardium cordatum, 

seront particulièrement sensibles à l'abrasion. Une attention 
particulière doit donc être portée à l'échelle locale en cas de présence 

de ce type de faciès particuliers. 

Très faible 

Abrasion peu profonde Faible Faible 

Abrasion profonde  Faible Modérée 

Remaniement  Très faible Faible 

Dépôt faible de matériel  Très faible Faible 

Dépôt important de matériel  Très faible Modérée 
Changements 
hydrologiques 
(modifications 
temporaires et/ou 
réversibles)  

Modification des conditions 
hydrodynamiques  

Faible Faible 

Modification de la charge en 
particules 

Très faible Très faible 

 

1110-2 : Sables moyens dunaires (façade Atlantique) (voir aussi la matrice de sensibilités pour lôhabitat NATHAB-ATL B5-2 ï lien ci-dessus) 
Catégorie Pression Sensibilité 

Pertes physiques (modifications permanentes) Perte dôun habitat Très haute 

Changement dôhabitat (pour un autre type de fond marin) Très haute 

Perturbation du fond (modifications temporaires et/ou 
réversibles)  

 

Extraction de substrat Faible 

Tassement Très faible 

Abrasion superficielle  Très faible 

Abrasion peu profonde Très faible 

Abrasion profonde  Très faible 

Remaniement  Très faible 

Dépôt faible de matériel  Très faible 

Dépôt important de matériel  Faible 

Changement hydrologique (modifications temporaires et/ou 
réversibles)  

Modification des conditions hydrodynamiques  Faible 

Modification de la charge en particules Très faible 

Sensibilités aux pressions physiques ð La Rivière et al. (2017) 

https://mnhn.hal.science/mnhn-04264006v1/document
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Echinocardium cordatum 
(espèce) 

 
Dôapr¯s MarESA (Tyler-Walters 

et al. 2018) 

Abrasion et perturbations physiques - Sensibility : Moderate (Intolerance : High) 
The species has a fragile test that is likely to be damaged by an abrasive force such as movement of trawling gear over the seabed. Smaller size classes of the heart 
urchin are found near the surface of the sediment and are therefore likely to be more vulnerable to physical damage (Jennings & Kaiser, 1998). Echinocardium 
cordatum was also reported to suffer between 10 and 40% mortality due to fishing gear, depending on the type of gear and sediment after a single trawl event (Bergman & 
van Santbrink, 2000). They suggested that mortality may increase to 90% in summer when individuals migrate to the surface of the sediment during their short reproductive 
season. Bergman & van Santbrink (2000) suggested that Echinocardium cordatum was one of the most vulnerable species to trawling.  

 

1110-3 : Sables grossiers et graviers (façade Atlantique) (voir aussi la matrice de sensibilités pour lôhabitat NATHAB-ATL C3-2 ï lien ci-dessus) 
Catégorie Pression Sensibilité 

Pertes physiques (modifications permanentes) Perte dôun habitat Très haute 

Changement dôhabitat (pour un autre type de fond marin) Très haute 

Perturbation du fond (modifications temporaires et/ou 
réversibles)  

Extraction de substrat Haute 
Tassement Très faible 

Abrasion superficielle  Très faible 

Abrasion peu profonde Modérée 

Abrasion profonde  Modérée 

Remaniement  Très faible 

Dépôt faible de matériel  Très faible 

Dépôt important de matériel  Modérée 

Changement hydrologique (modifications temporaires et/ou 
réversibles)  

Modification des conditions hydrodynamiques  Modérée 

Modification de la charge en particules Modérée 

 

Sensibilités aux autres pressions (MARLIN / MarESA - Tyler-Walters et al. 2018) 
 

 
Habitat  
EUNIS 

Pressions biologiques Autres pressions 

Modifications 
génétiques et 

transfert dôesp¯ces 
indigènes 

Introduction de 
pathogènes 
microbiens 

Introduction 
dôesp¯ces non 

indigènes 

Pr®l¯vement dôesp¯ces 
ciblées et non ciblées 

Enrichissement 
en nutriments 

Enrichissement 
organique 

Changement 
de température 

Changement de 
salinité 

A5.244 Not relevant (NR) Low High Target : Medium 
Non-target : Low 

Not sensitive Not sensitive Increase &  
Decrease : Low  

Increase &  
Decrease : Medium 

A5.233 Not relevant (NR) No evidence (NEv) Not sensitive   Target : Not relevant (NR) 
Non-target : Low 

Not sensitive Not sensitive Increase &  
Decrease : 

Not sensitive 

Increase : No 
evidence (NEv) 
Decrease : Low 

A5.14 Information non disponible  

Pour les pressions de contamination (chimique, organique) et hydrologiques, se référer pour chaque habitat EUNIS à : https://www.marlin.ac.uk/sensitivity/sensitivity_rationale 
 
 
 

https://www.marlin.ac.uk/sensitivity/sensitivity_rationale
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Statuts et données surfaciques 
 

Statut de 
protection 

International : 
Aucun 

Communautaire : 
DHFF : annexe I 

National : 
Aucun 

 
Liste rouge européenne des 

habitats (IUCN, 2016) 

A5.24 : Sable vaseux infralittoral Quasi menacé (NT) 

A5.23 : Sable fin infralittoral Manque de données (DD) 

A5.13 : Sédiment grossier infralittoral Vulnérable (VU) 

A5.14 : Sédiment grossier circalittoral  Vulnérable (VU) 

Etat de 
conservation 

International : 
non évalué 

Atlantique - 1110 : 
U2 : Défavorable mauvais  

Rapportage DHFF 2019 

Aire de répartition Surface Structure et 
fonctionnement 

Perspectives futures Tendance 

Favorable Défavorable ï 
inadéquat  

Défavorable - 
mauvais 

Défavorable ï 
mauvais 

(=) 
Stable 

 

 
Sites Natura 2000 

 

 
ZSC FR3102005  

Baie de Canche et couloir des trois estuaires  

 
ZSC FR2200346 

Estuaires et littoral picards 
(baie de Somme et dôAuthie)  

 
ZSC FR3100479  

Falaises et dunes de Wimereux, 
estuaire de la Slack, garennes et 
communaux dôAmbleteuse-

Audresselles 

 

   
Surfaces (ha)1 

(projet CARTHAM - Labadie et al., 
2012 ï revu AAMP 2015) 

  
1110-1 

14 939, 2 ha 
NATHAB-ATL : B5-3.3 

 

  
1110-2  

15 006,8 ha  
NATHAB-ATL : B5-2.1 

 

 
1110-3 

411,3 ha  
NATHAB-ATL : C3-2.6 

 
1110-1 
1,46 ha 

NATHAB-ATL : B5-3.3 
 

 
 

 
 
 

[Absence] 
Représentativités 

réseau AMP MMN-ATL 

13 % 3,7 % 0.1 % Inf. 0.1 % 

Niveau dôenjeu2 
 

Fort Fort Faible Fort  

État de conservation3 
 

  
 

Inconnu   

1 Pour les cartographies dôhabitats, se r®f®rer au chapitre V ï Atlas cartographique 
2 Se référer au chapitre III - Hiérarchisation des enjeux  
3 Se référer au chapitre IV ï Principe, m®thode et d®finition des ®tats de conservation des habitats dôint®r°t communautaire 
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1130 ð Estuaires 
HIC géomorphologique  

 

1130 ς Estuaires  

HIC géomorphologique  

 

1130 ς Estuaires  

HIC géomorphologique  

 

1130 ς Estuaires  

HIC géomorphologique  

 

1130 ς Estuaires  

HIC géomorphologique  

 

1130 ς Estuaires  

HIC géomorphologique  

 

1130 ς Estuaires  

HIC géomorphologique  

 

Estuaire de la Canche 

©François David photographe 
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Caract®ristiques de lõhabitat dõint®r°t communautaire (HIC) 1130  
 
Interpr®tation fran­aise de lõHIC (de Bettignies et al., 2021) : 
 
Partie aval dôune vall®e fluviale soumise aux mar®es et/ou aux incursions dôeau de mer et 
qui sô®tend ¨ partir de la limite des eaux saum©tres. Les Estuaires sont des embouchures 
de fleuves o½, contrairement ¨ lôHIC 1160 (Baies), lôeau de mer est dilu®e de façon 
significative par lôeau douce dôorigine terrestre. Lôinteraction des eaux douces avec les eaux 
marines ainsi que la réduction du débit des eaux fluviales dans les estuaires provoquent le 
dépôt de sédiments fins sous forme de larges étendues vaseuses et/ou sableuses. 
Lorsque lô®coulement du fleuve est plus lent que le flot, les d®p¹ts de s®diments forment un 
delta ¨ lôembouchure des estuaires. Les Estuaires doivent pr®senter des ®changes salins 
continus ou saisonniers. Pour les secteurs Atlantique, Manche et Mer du Nord, lôHIC 
Estuaires est caract®ris® par la pr®sence, ¨ mar®e descendante, dôun d®bit fluvial 
significatif par rapport au courant de jusant et de chenaux de marée de dimension 
inf®rieure au chenal du fleuve (indicateurs dôun ®coulement non contraint).  
 
Aucun crit¯re de substrat ni de profondeur nôentre en compte dans lôidentification de cet 
HIC.  
 
Les limites ç aval et amont è de lôHIC Estuaires sont d®termin®es respectivement par ses 
caractéristiques physico-chimiques (variation temporelle de la salinité) et 
géomorphologiques. La limite amont est définie par la limite supérieure de la marée saline. 
Cette limite amont peut être explicitée par la répartition des communautés des eaux 
saumâtres caractéristiques (présence de végétations subhalophiles à oligohalophiles). La 
limite aval est définie sur le plan physiographique par la ligne droite reliant les extrémités 
terrestres de part et dôautre de lôembouchure du fleuve (artificielles ou naturelles). Les 
limites lat®rales sont d®finies par lô®tendue maximale des intrusions dôeau de mer. Cela 
peut inclure les espaces d®finis par lôabsence dôesp¯ces glycophiles strictes sur les berges, 
¨ condition quôils soient soumis aux intrusions dôeau de mer. En mers ¨ mar®e (secteurs 
Atlantique, Manche et Mer du Nord), lôHIC comprend le lit mineur du fleuve, représenté 
par le chenal et la slikke périodiquement recouverte par les eaux selon les cycles de 
marées, et le lit majeur, caractérisé par des habitats tels que le schorre, et certains 
espaces à végétations halophiles ¨ subhalophiles sous lõinfluence de la mar®e saline 
et recouverts uniquement lors des grandes marées. 

 
 

 
Superpositions :  
LôHIC 1130 peut se superposer aux HIC marins 1110, 1140, 1170, et 8330. Il ne se 
superpose jamais aux HIC 1160 et 1150. LôHIC 1130 est un habitat g®omorphologique 
pouvant int®grer plusieurs types dôhabitats bioc®notiques diff®rents. Il peut se superposer ¨ 
dõautres HIC (qui, pour les HIC terrestres, peuvent °tre d®finis par leurs v®g®tations, 
contrairement aux HIC marins). Aucun critère de substrat, de profondeur ou de 
dimension nôest pris en compte dans la d®finition de lôHIC 1130.  
 
Lôinterpr®tation fran­aise de cet HIC marin est d®finie en accord avec lôinterpr®tation des 
habitats terrestres adjacents. LôHIC 1130 forme un habitat géomorphologique comprenant 
des habitats côtiers terrestres (tels que des prés salés). Cette continuité écologique doit 
°tre prise en compte pour ®tablir des strat®gies de conservation. Dans le cas dôun estuaire 
considéré comme HIC 1130 et débouchant dans une baie considérée comme HIC 1160, 
les deux HIC sont en contact au niveau de la ligne de délimitation aval du HIC 1130. 
 

Limites : 
La présence de communautés caractéristiques des milieux soumis à variation de la salinité 
peut servir ¨ identifier les limites amont et lat®rales de lôHIC 1130. Dôapr¯s la d®finition et 
les d®limitations des masses dôeau de transition (MET) de la Directive Cadre sur lôEau 
(2000/60/CE) et pour une meilleure cohérence inter-directives, les limites amont et aval de 
lôHIC 1130 sont autant que possible d®finies de fa­on identique ¨ celles de la DCE pour 
ses MET. La limite aval est ®galement en accord avec lôinterprétation espagnole des HIC 
(Ibañez et al., 2009).  
 
 

Distinction entre HIC : 
Pour les vallées fluviales présentant une barrière physique limitant la connexion avec le 
milieu marin, la différence entre les HIC 1130 et 1150 doit se baser sur les critères 
géomorphologiques et physico-chimiques, ces deux HIC pouvant héberger des 
communautés identiques. La différence entre les HIC 1130 et 1150 se fait en étudiant le 
rapport entre le d®bit du fleuve et lôinfluence marine. Pour les secteurs Atlantique, Manche 
et Mer du Nord, la pr®sence ¨ mar®e descendante dôun d®bit fluvial significatif par rapport 
au courant de jusant et la présence de chenaux de marée de dimension inférieure au 
chenal du fleuve (indicateurs de cet écoulement non contraint) sont caractéristiques de 
lôHIC 1130. 

 



22 
 

Si les v®g®tations halophiles ¨ subhalophiles sont caract®ristiques de lôHIC 1130, les 
végétations glycophiles sont, quant à elles, à considérer comme des végétations associées 
d¯s lors quôelles se trouvent dans la zone dôinfluence de lôestuaire. En présence de digues 
continues non-submersibles, les végétations halophiles à subhalophiles se trouvant en 
amont de la digue - telles que celles de prés-salés relictuels - sont exclues de cet HIC car 
soustraites ¨ lôinfluence directe de la mar®e saline au sein de cet estuaire. Si la digue 
pr®sente une ouverture laissant circuler lôeau marine ou fait lôobjet de submersions 
régulières, avec présence de végétations halophiles à subhalophiles, cette zone est dans 
ce cas considérée comme faisant partie de la zone dôinfluence de lôestuaire et peut donc 
faire partie de lôHIC. Dans le cas dôam®nagements construits ou modifi®s apr¯s 1992 
(ann®e de la promulgation de la DHFF) emp°chant la circulation de lôeau et supprimant 
ainsi les échanges avec la mer ouverte, les habitats situ®s en amont de lôam®nagement ne 
sont pas considérés comme HIC 1130. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Superpositions possibles entre HIC marins 

(de Bettignies et al., 2021) 

Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 

 

Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 

 

Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 
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R®partition ¨ lõ®chelle biog®ographique : 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
LôHIC 1130 « Estuaires » est présent à la fois dans les grands estuaires (Somme, Seine, 
Loire, Girondeé) et dans les petits estuaires (Aa, Canche, abersé), sur lôensemble du 
littoral Manche-Atlantique. 
 

R®partition ¨ lõ®chelle des ZSC concern®es par lõAnnexe N2000 : 
 
Cet HIC géomorphologique correspond ¨ lôestuaire de la Slack (ZSC FR3100479), ¨ 
lôestuaire de la Canche (ZSC FR3102005), ¨ lôestuaire de lôAuthie (ZSC FR 3102005, ZSC 
FR 2200346) et ¨ lôestuaire de la Somme (ZSC FR 2200346 
 

Fonctionnalités 
 

ê lô®chelle de lôHIC 1130 ç Estuaires è, les fonctionnalit®s sont nombreuses puisquôelles 
recoupent celles des autres HIC qui le constitue (dont 1110, 1140, 1310, 1320, 1330é), 
notamment :  

- Production primaire importante (obionaies, microphytobenthos) 

- Production secondaire (macrofaune benthique) 

- Zone dõalimentation pour les oiseaux limicoles  

- Zones de nourriceries (poissons plats, baré) 

- Zone de repos (reposoirs) pour les phoques veaux-marins, phoques gris et les 
oiseaux marins 

- Zones de frayères  

- é 
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1130-1 - Slikke en mer à marée (façade Atlantique) 
Vasières médiolittorales estuariennes 

 

 

 

Vasière médiolittorale estuarienne en Baie de Canche  

©Fabien Roux / Office Français de la Biodiversité 

 

Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 
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Références typologiques1 

 

Natura 2000 - Cahiers dõhabitats c¹tiers  
(Bensettiti et al., 2004) 

EUNIS  
2012 

NATHAB-ATL 
(Version 3 ï Michez et al., 2019)  

Convention OSPAR 

 
 

 
 

1130-1 ð Slikke en mer à marées (façade 
Atlantique) 

 
Les vasi¯res m®diolittorales int¯grent lôHIC 1140 
dans la nouvelle interprétation française des HIC 

(de Bettignies et al., 2021) 

 
A2.3 - Vase intertidale 

 
 

A2.31 ï Estrans vaseux de la partie moyenne des 
estuaires dominés par des polychètes ou des 

bivalves 
A2.313 ï Hediste diversicolor, Macoma balthica et 
Scrobicularia plana dans du sable vaseux intertidal 

 
A2.32 ï Estrans vaseux en amont des estuaires 
dominés par des polychètes ou des oligochètes 

A2.322 ï Hediste diversicolor dans de la vase intertidale 
A2.3222 ï Hediste diversicolor et Corophium volutator dans de la 

vase intertidale 
A2.3223 ï Hediste diversicolor et oligochètes dans de la vase 

intertidale 
 

  

 
A6 ï Vases du suprallitoral et du médiolittoral 

A6-3 ð Vases médiolittorales en milieu à salinité 
variable de la slikke  

 
 
 
 

A6-3.1.1.6 ï Vases médiolittorales en milieu à salinité variable à 
Hediste diversicolor, Limecola balthica et Scrobicularia plana 

 
 
 
 

A6-3.1.1.4 ï Vases médiolittorales en milieu à salinité variable à 
Hediste diversicolor, Limecola balthica et Corophium volutator 

A6-3.1.2.2 ï Vases médiolittorales en milieu à salinité variable à 
Hediste diversicolor 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

09 ï Vasières 
intertidales 

 
1 Ne sont cit®s ici que les habitats dont la pr®sence est av®r®e au sein des ZSC concern®es par lôAnnexe N2000 au plan de gestion du PNM EPMO  
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Description de lõhabitat 
 
Les vasières médiolittorales estuariennes de la région biogéographique 
Atlantique correspondent ici ¨ lôhabitat ®l®mentaire 1130-1 du Cahier dôHabitats 
(Bensettiti et al., 2004), côest-à-dire à la slikke. Ne seront pas traités les habitats 
vaseux à végétations halophiles (salicornes, obiones, spartines, etc.) des schorres, 
en domaine supralittoral (cf. fiches HIC 1310, 1320, 1330 ï Chapitre II).  
 
Granulométrie : 
Ces habitats sont constitu®s dôun substrat vaseux ¨ vaso-sableux, composé en 
grande partie de particules fines ou silts de tailles inférieures à 63µm : 0,063mm), 
qui traduisent une sédimentation active. Ces particules fines limitent la circulation 
de lôeau et de lôair dans le s®diment, pouvant rendre les couches profondes du 
sédiment très pauvres en oxygène (milieu anoxique).  
 
Limites :  
Les vasi¯res sô®tendent des limites sup®rieures des pleines mers de mortes-eaux 
(PMME, 0m) jusquôaux limites inf®rieures des basses mers de vives-eaux (BMVE). 
Elles se rencontrent principalement en milieu abrit®, dans les fonds dôestuaires, de 
baies ou de rias, sur lôensemble du littoral MancheïAtlantique. Ces espaces 
intertidaux, où la salinité est variable, présentent de faibles pentes. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

 

R®partition ¨ lõ®chelle biog®ographique : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
R®partition ¨ lõ®chelle des ZSC concern®es par lõAnnexe N2000 :  
Les vasières médiolittorales estuariennes sont présentes le long du chenal de la 
Slack (ZSC FR3100479). Elles sont également présentes en fond des estuaires, 
dont dans les filandres vaseuses, de la Canche, de lôAuthie et de la Somme (ZSC 
FR2200346 et ZSC FR3102005).  
 

 

 

 

 

 

 

[ΩƘŀōƛǘŀǘ 1130-1 ς 

Slikke en mer à marées 

(façade Atlantique) - 

est présent à la fois 

dans les grands 

estuaires (Somme, 

{ŜƛƴŜΣ [ƻƛǊŜΣ DƛǊƻƴŘŜΧύ 

et dans les petits 

estuaires (Aa, Canche, 

ŀōŜǊǎΧύΣ ǎǳǊ 

ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ƭƛǘǘƻǊŀƭ 

Manche-Atlantique. Il 

se rencontre en 

domaine médiolittoral.  

 

[ΩƘŀōƛǘŀǘ 1130-1 ς 

Slikke en mer à marées 

(façade Atlantique) - 

est présent à la fois 

dans les grands 

estuaires (Somme, 

{ŜƛƴŜΣ [ƻƛǊŜΣ DƛǊƻƴŘŜΧύ 

et dans les petits 

estuaires (Aa, Canche, 

ŀōŜǊǎΧύΣ ǎǳǊ 

ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ƭƛǘǘƻǊŀƭ 

Manche-Atlantique. Il 

se rencontre en 

domaine médiolittoral.  

 

[ΩƘŀbitat 1130-1 ς 

Slikke en mer à marées 

(façade Atlantique) - 

est présent à la fois 

dans les grands 

estuaires (Somme, 

Bensettiti et al. (2004) 
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Fonctionnalités  
 

Production primaire : la surface des vasières est fréquemment colonisée par un biofilm de 
microalgues (le microphytobenthos : des diatomées notamment), source dôune tr¯s 
importante production primaire. Les vasi¯res sont ainsi lôun des habitats estuariens les plus 
productifs, avec les végétations des prés salés.  

Production secondaire : les peuplements dôinvert®br®s benthiques (annélides polychètes, 
mollusques bivalves, crustacés) vivants enfouis dans la vase sont peu diversifi®s dôun point 
de vue spécifique mais, le plus souvent, très abondants en termes de biomasse. Il existe 
donc dans cet habitat de très fortes potentialités de production secondaire.   

Nourriceries intertidales : les étendues sablo-vaseuses des estuaires de la Somme, de 
lôAuthie et de la Canche sont reconnus comme dôimportantes zones de nourriceries pour 
les juvéniles de poissons marins comme le bar (Dicentrarchus labrax), le sprat (Sprattus 
sprattus), et certains poissons plats (sole, limande, plie) (Regimbart et al., 2018). Les 
vasières estuariennes sont ainsi des habitats essentiels pour les juvéniles de ces espèces 
qui viennent y consommer des invertébrés lors de la marée haute. Les filandres vaseuses 
peu profondes qui serpentent au sein des prés salés offrent de plus des conditions 
favorables à la survie et à la croissance de ces poissons (Rolet et al., 2019, Rolet et al., 
2020 ï projets FILS et FIAC).   

Zones dõalimentation des oiseaux limicoles : les vasières des estuaires du Parc naturel 
marin constituent des sites dôimportance europ®enne pour les oiseaux limicoles. Pour ces 
oiseaux les vasières sont des zones dôalimentation privil®gi®es. Ils sôy regroupent en grand 
nombre chaque hiver afin de se nourrir dôinvert®br®s benthiques, quôils chassent à marée 
basse en fouillant la vase ¨ lôaide de leur bec. Pour ces oiseaux, lôhivernage est la p®riode 
de lôann®e durant laquelle les nutriments sont accumul®s sous forme de r®serves 
lipidiques, sollicitées ensuite pour la migration et la saison de reproduction (Myers et al. 
1987). Parmi les espèces commun®ment observ®es en alimentation lors de lôhivernage 
peuvent être cité le Courlis cendré (Numenius arquata), lôHuitr´er-pie (Haematopus 
ostralegus) ou encore le Bécasseau sanderling (Calidris alba) (Hénon, 2022 ; Robineau, 
2023). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 Oiseaux limicoles, huitriers-pie et b®casseaux, sôalimentant sur une vasi¯re 

©Stéphane Bouilland 

 

Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 

 

Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 

 

Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 
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Hydrobie 

Hydrobia ulvae 

Huîtrier-pie 

Haematopus ostralegus 

Tadorne de Belon 

Tadorna tadorna 

Mye 

Mya arenaria 

 

Telline de la Baltique  

Limecola balthica 

Corophie tourneur 

Corophium volutator 

Microalgues 

Diatomées 

Néréis  

Hediste diversicolor 

 

Néréis  
Hediste diversicolor 

 

Néréis  
Hediste diversicolor 

 

Néréis  
Hediste diversicolor 

 

Néréis  
Hediste diversicolor 

 

Néréis  

Quelques esp¯ces observables sur lôhabitat ®l®mentaire 1130-1 au sein du Parc naturel marin 

©Stéphane Bouilland, Gilles Martin, Camille Dégardin 

 

Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 

 

Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 

 

Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 

Courlis cendré 

Numenius arquata 
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Caract®ristiques de lõhabitat ®l®mentaire 1130-1  
 

 
 

[1130-1] 
Slikke en mer à 
marées (façade 

Atlantique) 
 
 

 
NATHAB-ATL :  

 
A6-3.1 ï Vases 

médiolittorales en 
milieu à salinité 
variables nues 

 
EUNIS 2012 : 

 
A2.313 ï Hediste 

diversicolor, Macoma 
balthica et 

Scrobicularia plana 
dans du sable vaseux 

intertidal 
 

 A2.3222 ï Hediste 
diversicolor et 

Corophium volutator 
dans de la vase 

intertidale 
 

A2.3223 ï Hediste 
diversicolor et 

oligochètes dans de la 
vase intertidale 

 

Description de lõhabitat 1130-1 
(Bensettiti et al., 2004) 

Espèces indicatrices  
(Bensettiti et al., 2004) 

Connaissances locales sur lõhabitat 1130-1 (NATHAB-ATL : A6-3.1) 
(ZSC FR3102005, FR2200346, FR3100479) 

Caractéristiques stationnelles :  
Lôhabitat sô®tend des limites 
supérieures des pleines mers de 
mortes-eaux (0 m) jusquôaux 
limites inférieures des basses mers 
de vives-eaux (étage médiolittoral). 
Il peut aussi, parfois, concerner 
lô®tage infralittoral, mais le 
peuplement nôy est pas diff®rent. 
Substrat très divers : des sables 
fins aux vases. Salinité variable : 
milieux euhalin (30 à 35 PSU), 
polyhalin (18 à 30 PSU), mésohalin 
(5 à 18 PSU) et oligohalin (0,5 à 5 
PSU). 
 
Variabilité : 
Elle est liée à la diversité des 
substrats, aux différents degrés de 
salinité du milieu, à la présence de 
phanérogames (Salicornes, Joncs, 
Zostera noltiié), ¨ la pr®sence de 
cyanophyc®esé Variabilit® due 
aux niveaux topographiques et aux 
profils des pentes. Variabilité liée 
aux perturbations anthropiques, 
comme les apports de matières 
organiques, avec présence 
dôesp¯ces opportunistes au sein 
de la macrofaune, venant se 
surimposer ou se substituer à la 
faune estuarienne. 

Mollusques bivalves fouisseurs : Macoma balthica, 
Scrobicularia plana, Cerastoderma lamarcki et 
Cerastoderma edule, Abra tenuis, Mya arenaria 

 
Mollusques gastéropodes : Hydrobia spp. 

 
Vers polychètes : Hediste diversicolor, Streblospio 

spp., Manayunkia aestuarina 
 

Crustacés amphipodes : Corophium volutator  
 

Crustacé isopode : Cyathura carinata 
 
Il sôagit plus largement de la communaut® ¨ Macoma 
balthica, qui se présente sous des aspects (faciès) très 
variables ®tant donn® le peu dôinteractions biotiques 
existant au sein de ce type de peuplement. Le plus 
souvent, on observe des mosaïques de populations, 
isolées spatialement et variables temporellement. 
 
Dynamique du peuplement : 
La dynamique mesurable est celle des populations qui 
varient spatialement et temporellement. Les espèces 
subissent de fortes contraintes physiques et chimiques 
et il nôy a pas de r®elle structuration des peuplements 
basée sur les interactions entre populations. Il peut 
cependant exister une forte compétition interspécifique, 
mais elle est le plus souvent intraspécifique avec 
ségrégation spatiale des jeunes cohortes par rapport 
aux plus ©g®es. Dôune ann®e sur lôautre, ces 
populations sont très fluctuantes. Cette variabilité est 
donc double : temporelle et spatiale. 

 

Le projet COMORES « Cycle et Origine de la Mati¯re Organique du R®seau trophique de lôEStuaire de 
la Somme » (Foveau et al., 2013) a permis lôobtention de donn®es dôabondances, de densit®s et de 
carte de r®partition de certaines esp¯ces de macroinvert®br®s ¨ lô®chelle de la Baie de Somme (ZSC 
FR2200346). Certaines de ces espèces sont caractéristiques des vasières médiolittorales 
estuariennes : Hediste diversicolor, Macoma balthica, Scrobicularia plana, Hydrobia ulvae, Corophium 
spp., Carcinus maenasé. 
 
Le projet HABISSE (« Habitats Benthiques Intertidaux Sensibles », Lanshere et al., 2023) a permis de 
cartographier les habitats de substrats meubles m®diolittoraux ¨ lô®chelle du Parc naturel marin et de 
ses ZSC, dans les trois typologies dôhabitats marins en vigueur (Cahiers dôhabitats Natura 2000, 
EUNIS, NATHAB-ATL). Pour cela, 250 stations de prélèvement (protocole DCE ï macroinvertébrés de 
substrats meubles - Garcia et al., 2014) ont été réalisées au carottier et à la benne. Ces prélèvements 
ont permis dôobtenir des donn®es stationnelles sur la macrofaune (richesses spécifiques, abondances, 
densités, biomasses), la granulométrie du sédiment et le taux de matière organique. En complément, 
un état de lieux de la contamination chimique et organique a été réalisé dans ces habitats sous forte 
influence anthropique. https://parc-marin-epmo.fr/editorial/connaitre-les-sables-et-vasieres-couverts-
par-les-marees 

 
Dôapr¯s les r®sultats de ce projet, l'habitat 1130-1 est présent dans les des ZSC concernées par 
lôAnnexe Natura 2000 au sein des classés quatre estuaires de la Slack, Canche, Authie et Somme. Il 
sôy rencontre sous trois faciès ou communaut®s dans lôhabitat NATHAB-ATL V3 A6-3.1 ð Vases 
médiolittorales en milieu à salinité variable :  
 

o La communauté du sable vaseux intertidal dominée par lôann®lide polych¯te Hediste 
diversicolor et les bivalves Macoma balthica et Scrobicularia plana (EUNIS 2012 : A2.313). 

o La vase intertidale à Hediste diversicolor et Corophium volutator (EUNIS 2012 : A2.3222).  
o La vase intertidale à Hediste diversicolor et oligochètes (EUNIS 2012 : A2.3223). 

 
Ces vasières médiolittorales présentent des richesses spécifiques faibles mais sont fortement 
productives avec des densités pouvant dépasser les 10 000 ind.m² sur certaines stations 
échantillonnées dans lôhabitat A2.313 dans les estuaires de la Canche, Authie et Somme. Densités 
moyennes 1130-1 : Slack (2055 ind.m²), Canche (1901 ind.m²), Authie (3444 ind.m²) et Somme (6472 
ind.m²). Présence abondante des espèces Peringia ulvae, Hediste diversicolor, Corophium volutator.  
 
 
 
 

https://parc-marin-epmo.fr/editorial/connaitre-les-sables-et-vasieres-couverts-par-les-marees
https://parc-marin-epmo.fr/editorial/connaitre-les-sables-et-vasieres-couverts-par-les-marees
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Sensibilités aux pressions physiques ð La Rivière et al. (2017) 

Sont ici détaillées les sensibilités des habitats élémentaires Natura 2000 aux pressions physiques, pour la sensibilité des habitats aux pressions physiques dõapr¯s la nouvelle 
typologie Nationale des habitats marins (typologie NATHAB-ATL), se référer à La Rivière et al., 2023 : https://mnhn.hal.science/mnhn-04264006v1/document 

1130-1 - Slikke en mer à marée (façade Atlantique) (voir aussi la matrice de sensibilités pour lôhabitat NATHAB-ATL A6-3 ï lien ci-dessus) 

Catégorie Pression Sensibilité 

Pertes physiques (modifications permanentes) Perte dôun habitat Très haute 

Changement dôhabitat (pour un autre type de fond marin) Très haute 

Perturbation du fond (modifications temporaires et/ou 
réversibles)  

Extraction de substrat Haute 

Tassement Faible 

Abrasion superficielle  Faible 

Abrasion peu profonde Vases nues : Faible 

Abrasion profonde  

Remaniement  Modérée 

Dépôt faible de matériel  Variable 
Cas d'un apport de matériel vaseux : modérée 
Cas d'un apport de matériel sableux : haute 

Dépôt important de matériel  

Changement hydrologique (modifications temporaires 
et/ou réversibles)  

Modification des conditions hydrodynamiques  Très faible 

Modification de la charge en particules Très faible 

 
 

Sensibilités aux autres pressions - Informations issues de MarESA (Tyler-Walters, et al., 2018) 
 

 Pressions biologiques Autres pressions 
 

Habitat 
EUNIS 

Modifications 
génétiques et 

transfert dôesp¯ces 
indigènes 

Introduction de 
pathogènes 
microbiens 

Introduction 
dôesp¯ces non 

indigènes 

Prélèvement 
dôesp¯ces cibl®es 

et non ciblées 

 
Enrichissement en 

nutriments 

 
Enrichissement 

organique 

 
Changement de 

température 

 
Changement de salinité 

A2.313 Not relevant (NR) Not sensitive High Low Not sensitive Not sensitive Increase & Decrease : 
 Not sensitive 

Increase : Not sensitive 
Decrease : Low 

A2.3222 Not relevant (NR) Not sensitive High Low Not sensitive Not sensitive Increase & Decrease : 
 Not sensitive 

Increase : Not sensitive 
Decrease : Low 

A2.3223 Not relevant (NR) Not sensitive High Low Not sensitive Not sensitive Increase & Decrease : 
 Not sensitive 

Increase : Not sensitive 
Decrease : Low 

Pour les autres pressions de contamination (chimique notamment) et hydrologiques, se référer pour chaque habitat EUNIS à : https://www.marlin.ac.uk/sensitivity/sensitivity_rationale 
 

https://mnhn.hal.science/mnhn-04264006v1/document
https://www.marlin.ac.uk/sensitivity/sensitivity_rationale
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Statuts et données sites 
 

Statut de 
protection 

International : 
Aucun 

Communautaire : 
DHFF : annexe I 

National : 
Aucun 

Liste rouge européenne des 
habitats (IUCN, 2016) 

A2.31 - Estrans vaseux de la partie moyenne des estuaires dominés par des polychètes ou des bivalves En danger (EN) 

A2.32 ï Estrans vaseux en amont des estuaires dominés par des polychètes ou des oligochètes  En danger (EN) 

Etat de 
conservation 

International : non 
évalué 

Atlantique - 1130 : 
U2 : Défavorable - Mauvais 

Rapportage DHFF 2019 

Aire de répartition Surface Structure et 
fonctionnement 

Perspectives futures Tendance 

Favorable  Défavorable ï Inadéquat  Défavorable - Mauvais  
 

Défavorable - Mauvais 
 

(=) 
Stable  

 

 
Sites Natura 2000 

(ZSC) 
 

 
ZSC FR3102005  

Baie de Canche et couloir des trois estuaires  

 

 
ZSC FR2200346  

Estuaires et littoral picards (baie de Somme et dôAuthie)  

 

ZSC FR3100479 
Falaises et dunes de Wimereux, estuaire de 

la Slack, garennes et communaux 
dôAmbleteuse-Audresselles  

 
 
 

Surfaces (ha)1 

 1130-1  
94 ha 

 (Projet HABISSE, Lanshere et al., 2023) 
NATHAB-ATL : A6-3.1.1.4, A6-3.1.1.6, A6-3.1.2.2 

1130-1  
1317,6ha 

(Projet HABISSE, Lanshere et al., 2023) 
NATHAB-ATL : A6-3.1.1.4, A6-3.1.1.6 

1130-1  
0,1 ha  

(Projet HABISSE, Lanshere et al., 2023)  
NATHAB-ATL : A6-3.1.2.2 

Surfaces cumulées ZSC FR3102005 + ZSC FR2200346 : 1411,6 ha 

Représentativités 
réseau AMP MMN-ATL 

0,2 % 2,67 %  
Inf. 0,1 % 

ZSC FR3102005 + ZSC FR2200346 : 2,8 % des vasières médiolittorales estuariennes de la façade ATL-MMN 

Niveau dôenjeu2 Enjeu Fort Enjeu Fort  Enjeu moyen  

 
État de conservation3 

 
  

 
 

Secteur Authie  

 
  

 
 
 

1 Pour les cartographies dôhabitats, se r®f®rer au chapitre V ï Atlas cartographique 
2 Se référer au chapitre III - Hiérarchisation des enjeux  
3 Se référer au chapitre IV ï Principe, m®thode et d®finition des ®tats de conservation des habitats dôint®r°t communautaire 
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Les herbiers à Ruppie maritime  

 

Références typologiques :                                                                                                                                                                                                                                                              Coefficent de menace : 

Cahiers dôhabitats c¹tiers : 1130-1 ð Slikke en mer à marées (façade Atlantique)                                                                                                                                                                                        Nord-Pas-de-Calais : En danger critique  
EUNIS 2012 : A2.614 - Fonds sédimentaires du bas de lõestran ¨ Ruppia maritima                                                                                                                                                                                                     Picardie : En danger critique  
Associations phytosociologiques : Ruppietum maritimae (Iversen 1934) 
NATHAB-ATL : B5-6.2 - Herbiers à Ruppia maritima sur sables infralittoraux en milieu à salinité variable 

 
Description de la végétation (Duhamel, Farvacques et al., 2017) : 
Herbier immerg® de petits v®g®taux aquatiques enracin®s, dans des plans dôeau calme (le plus souvent des mares ou des foss®s peu profonds). Il 
forme des taches ou desceintures homogènes. Végétation souvent quasi monospécifique, la Ruppie maritime (Ruppia maritima) constituant alors 
lôessentiel de la v®g®tation, ou un peu plus diversifi®e, avec diverses esp¯ces de lentilles dôeau, et dans un certain nombre de cas, la présence de la 
Ruppie spiralée (Ruppia cirrhosa) en mélange. Ces deux espèces de Ruppie et la Zannichellie pédicellée sont les trois plantes supérieures 
aquatiques typiques des plans dôeau saum©tres. V®g®tation assez fugace. Au printemps et durant lô®t®, on observe la formation dans lôeau dôun 
r®seau de filaments verts peu dense, jusquô¨ 50 cm de hauteur ; puis celui-ci peut dispara´tre ¨ la fin de lô®t® en cas dôass¯chement du plan dôeau. 
V®g®tation ponctuelle ¨ spatiale mais nôoccupant que de faibles surfaces, rarement plus de quelques dizaines de mĮ. Substrat sableux, sablo-vaseux 
ou vaseux, voire argileux. Eaux à teneur moyenne à élevée en chlorures de sodium. Inféodée aux biotopes saumâtres, cette végétation est très peu 
représentée dans le nord-ouest de la France, strictement limitée au district maritime : estuaires et renclôtures des littoraux picards et de la Seine (baie 
de Somme ï ZSC FR2200346, espace pr®serv® de lôestuaire de la Seine, etc.), plages vertes du littoral flamand (Fort Vert), ponctuellement dans les 
polders des plaines maritimes flamande et picarde. À rechercher de manière plus systématique pour une meilleure connaissance de sa répartition 
littorale et arrière-littorale.  

 

Végétation rarissime et très menacée dans le nord-ouest de la France, inféodée à des conditions écologiques très spécifiques (dépressions, mares et plans dõeau saum©tres au sein des estuaires). Néanmoins, ces 
communaut®s sont tr¯s pauvres floristiquement. Habitat dõint®r°t communautaire en contexte dõestuaire. Cet herbier est consomm® par les oiseaux dõeaux herbivores (canards notamment). 

Sensibilité aux pressions physiques (Perron et Blondel, 2023) :  

Catégorie Pression Sensibilité 
Ruppietum maritimae 

Toutes saisons  

Pertes physiques (modifications permanentes) Perte dôun habitat Très haute 

Changement dôhabitat (pour un autre type de fond marin) Haute 

Perturbation du fond (modifications temporaires et/ou réversibles)  Extraction de substrat Très haute 

Tassement Très haute 

Abrasion superficielle  Haute 

Abrasion peu profonde Haute 

Abrasion profonde  Haute 

Remaniement  Haute 

Dépôt faible de matériel  Très haute 

Dépôt important de matériel  Très haute 

 

Herbier à Ruppie maritime 

©Simont et al., 2021  
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Sables fins médiolittoraux ς Estuaire de la Somme   

©Emma Becuwe ς projet HABISSE (GEMEL/CREOCEAN/LOG) 

 

Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 
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Références typologiques1 

 

Cahiers dõhabitats Natura 2000 
(Bensettiti et al., 2004) 

EUNIS 
2012 

NATHAB-ATL 
(Version 3 - Michez et al., 2019) 

Convention 
OSPAR 

1140-1 ï Sables des hauts de 
plage à Talitres (façade Atlantique) 

 
A2.21 ï Laisse de mer 

A2.211 ï Talitrid®s du haut de lôestran et laisse de mer (Talitrus saltator) 

 
A5-1 ð Sables supralittoraux 

A5-1.1 - Laisses de mer des sables supralittoraux 

 

 

 

 

 

[absence 
dôentr®e] 

1140-2 ï Galets et cailloutis des 
hauts de plages à Orchestia 

(façade Atlantique) 

A2.11 ï Rivages de cailloutis mobiles et de graviers 
A2.111 ï Galets et cailloutis mobiles intertidaux nus 

A3-2 ð Sédiments grossiers propres médiolittoraux 

A3-2.1 ï Galets et cailloutis médiolittoraux 

 
 
 
 
 
 
 

1140-3 ï Estrans de sable fin 
(façade Atlantique) 

 

 
A2.22 ï Estrans de sables mobiles, stérile ou dominé par des amphipodes 

A2.221 ï Sable grossier stérile intertidal 
A2.223 ï Amphipodes et Scolelepis spp. dans du sable fin à moyen intertidal 

A2.2231 ï Scolelepis spp. dans du sable mobile intertidal 
A2.2232 ï Eurydice pulchra dans du sable mobile intertidal 

 
A5-2 ð Sables médiolittoraux mobiles 

A5-2.1 - Sables médiolittoraux mobiles propres 
A5-2.1.2.1 - Sables médiolittoraux mobiles à Scolelepis spp. 

A5-2.1.2.2 - Sables médiolittoraux mobiles à Eurydice pulchra 

 
 
 

A2.23 ï Estrans de sable fin dominés par des amphipodes ou des 
polychètes 

A2.2313 ï Sable fin intertidal dominé par Nepthys cirrosa 

 

A5-3 ð Sables fins médiolittoraux 
A5-3.3 - Sables fins médiolittoraux dominés par Nephtys cirrosa 

 

A2.24 ï Estrans de sable vaseux dominés par des polychètes ou des 
bivalves 

A2.242 ï Cerastoderma edule et polychètes dans du sable vaseux intertidal 
A2.243 ï Hediste diversicolor, Macoma balthica et Eteone longa ans du sable vaseux 

intertidal 
A2.244 ï Bathyporeia pilosa et Corophium arenarium dans du sable vaseux intertidal 

A2.245 ï Lanice conchilega dans du sable intertidal 

A5-4 ð Sables fins envasés médiolittoraux 
A5-4.2 - Sables fins envasés médiolittoraux à Cerastoderma 

edule et polychètes 
A5-4.3 - Sables fins envasés médiolittoraux à Hediste 

diversicolor, Limecola balthica et Eteone longa 
A5-4.4 - Sables fins envasés médiolittoraux à Bathyporeia 

pilosa et Corophium arenarium 
A5-4.5.1 ï Banquettes à Lanice sur sables médiolittoraux 

 
1Ne sont cités ici que les habitats dont la présence est avérée au sein des ZSC concernées par cette Annexe N2000 au plan de gestion du PNM EPMO 
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 Caract®ristiques de lõhabitat dõint®r°t communautaire (HIC) 1140   

 

Description (interprétation française, de Bettignies et al., 2021) : 

Sédiments meubles des côtes émergées à marée basse, dépourvus de plantes 
vasculaires terrestres. Cet HIC se trouve dans les étages supralittoral et 
m®diolittoral. Selon le mode dôexposition (battu ou abrit®), la taille du s®diment est 
très variable. Les vasières se développent dans les milieux abrités, alors que les 
galets et cailloutis dominent dans les milieux très battus à proximité des falaises 
rocheuses. Les sables fins à grossiers dominent généralement les zones de 
déferlement le long des côtes sableuses. 

Superposition : 
LôHIC 1140 peut se superposer aux HIC 1130, 1150 et 8330 sous réserve du 
respect des critères géomorphologiques et/ou physiographiques. Il est en contact 
avec les HIC terrestres 1210, 1220 et 1420 mais ils ne se superposent pas. Les 
salicorniaies et les prés à spartine maritime des vasi¯res sont exclus de lôHIC 1140 
mais sont inclus dans les HIC 1310 et 1320. Les correspondances possibles entre 
lôHIC 1140 et les unit®s dôhabitats des typologies nationales dôhabitats benthiques 
sont fournies via le référentiel national des habitats HabRef.  
 
Limites : 
Les limites supérieures et inférieures ne sont pas précisées dans le manuel 
dôinterpr®tation des habitats de lôUnion Europ®enne EUR 28 (European 
Commission, 2013) ni dans les travaux des autres Etats membres. Seuls les 
travaux allemands bornent lôHIC 1140 entre le niveau de pleine mer moyenne de 
vive-eau et le niveau de basse mer moyenne de vive-eau (BfN, 2021). 
Lôinterpr®tation fran­aise utilise la m°me limite basse incluant ainsi lô®tage 
médiolittoral et excluant la frange infralittorale supérieure. La limite haute est 
définie par la limite de présence des plantes vasculaires terrestres (limite de 
lô®tage supralittoral). 
 
 

 
 
Distinction entre HIC : 
Les sédiments sur substrats durs sont considérés comme HIC 1140 si la 
communauté associée dépend du substrat meuble et non du substrat dur sous-
jacent. Si des sédiments présentent une communauté caractéristique des 
substrats durs (communaut®s ®pig®es), alors lôhabitat est consid®r® comme HIC 
1170. Cet HIC inclut les laisses de mer non végétalisées sur substrat meuble et les 
cordons de galets au niveau des côtes sédimentaires. Il inclut également les bancs 
coquillers m®diolittoraux form®s sous lôaction hydrodynamique. En France 
m®tropolitaine, cet HIC peut permettre lôinstallation dôherbiers de phan®rogames 
marines. 
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R®partition ¨ lõ®chelle biog®ographique : 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
R®partition ¨ lõ®chelle des ZSC concern®es par lõAnnexe N2000 :  
Cet HIC est présent sur les trois ZSC (FR3102005, FR2200346, FR3100479) : il 
sôagit des vastes étendues sablo-vaseuses des estuaires de la Somme de lôAuthie 
et de la Canche, des plages sableuses, mais aussi des cordons de galets (Slack et 
du Hourdel jusquô¨ Mers-les-Bains).  
 

Fonctionnalités 
 

Production secondaire : Des populations dôinvert®br®s abondantes et diversifi®es 
participent ¨ lôensemble de la production de lô®cosyst¯me littoral telles que les bivalves, 
polychètes, crustacés. Il existe dans cet habitat de fortes potentialités de production 
secondaire.  
 
Nourriceries intertidales : les étendues sablo-vaseuses des estuaires de la Somme, de 
lôAuthie et de la Canche sont reconnus comme dôimportantes zones de nourriceries pour 
les juvéniles de poissons marins comme le bar (Dicentrarchus labrax), le sprat (Sprattus 

sprattus), et certains poissons plats (sole, limande, plie) (Regimbart et al., 2018). Les 
estrans sableux intertidaux des plages remplissent également un important rôle de 
nourricerie (Amara et al., 2019). 
 
Zones dõalimentation des oiseaux limicoles : les étendues sablo-vaseuses des estuaires 
du Parc naturel marin constituent des sites dôimportance europ®enne pour les oiseaux 
limicoles. Pour ces oiseaux ces habitats sont des zones dôalimentation privil®gi®es. Ils sôy 
regroupent en grand nombre chaque hiver afin de se nourrir dôinvert®br®s benthiques, quôils 
chassent ¨ mar®e basse en fouillant la vase ¨ lôaide de leur bec. Pour ces oiseaux, 
lôhivernage est la p®riode de lôann®e durant laquelle les nutriments sont accumul®s sous 
forme de réserves lipidiques, sollicitées ensuite pour la migration et la saison de 
reproduction (Myers et al. 1987). Parmi les espèces communément observées en 
alimentation lors de lôhivernage peuvent être cité le Courlis cendré (Numenius arquata), 
lôHuitr´er-pie (Haematopus ostralegus) ou encore le Bécasseau sanderling (Calidris alba) 
(Hénon, 2022 ; Robineau, 2023).  
 
Zones de reposoirs pour les phoques et oiseaux marins : À marée basse, dès que les 
premiers bancs de sable se d®couvrent dans les estuaires de la Somme, de lôAuthie et de 
la Canche, phoques veau-marin (Phoca vitulina) et phoques gris (Halichoerus grypus) sôy 
regroupent, en bordure de chenal estuarien, pour se reposer. On appelle ces bancs de 
sable des reposoirs. Il sôagit ®galement dôun lieu de mue et de mise-bas pour ces espèces 
(Gomez et al., 2021). Les phoques ne sont pas les seuls animaux à utiliser les habitats 
sableux pour se reposer à marée basse, après leur alimentation en mer. Certains oiseaux 
marins tels les laridés (goélands, mouettes, sternes) et le grand cormoran se regroupent en 
grand nombre dans des zones de reposoirs (diurnes) et dortoirs (nocturnes) situées au sein 
des estuaires et sur les plages.  
 
Zones de nidification : les hauts de plage (subtrats sableux et galets) servent de zones de 
nidification ¨ certaines esp¯ces dôoiseaux limicoles comme les gravelots (Grand gravelot, 
Petit Gravelot, Gravelot à collier interrompu) ou lôHuîtrier-pie (Legris et Legroux, 2019, 
Savigny et Poisbleaud, 2023).   
 
Zone de dépôt de la laisse de mer : les hauts de plages sont le lieu de dépôt de la laisse 
de mer sur substrat sableux ou de galets. Des populations dôinvert®br®s d®composeurs dôy 
installent et servent de nourriture pour des oiseaux comme le Gravelot à collier interrompu. 
Les apports en matière organique azotée liée à la décomposition des algues favorisent 
lôinstallation de v®g®tations annuelles qui jouent un r¹le dans lô®tablissement des dunes 
embryonnaires (cf. fiche 1210) 
 

[ΩIL/ 1140 

« Replats boueux 

ou sableux 

exondés à marée 

basse » est 

présent sur une 

grande partie des 

littoraux des 

façades Manche-

Atlantique et 

Méditérannée : 

côtes et estrans 

sableux et rivages 

de galets.  
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Eurydice belle 

Eurydice pulchra Petit gravelot 

Charadius dubius 

Petit cloporte blanc 

Armadillidium album 

Coque 

Cerastoderma edule 

1140-3 1140-2 1140-1 

vǳŜƭǉǳŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ƻōǎŜǊǾŀōƭŜǎ ǎǳǊ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ммпл ŀǳ ǎŜƛƴ Řǳ tŀǊŎ ƴŀǘǳǊŜƭ ƳŀǊƛƴ 

©Camille Gilliers / OFB, Line Viera / OFB, Emma Becuwe, Gilles Martin, Camille Dégardin 

 

Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 

 

Spartine anglaise (Spartina anglica) @Vincent Toison / OFB 

 

Phoque veau-marin 

Phoca vitulina 

Gravelot à collier 

interrompu 

Charadius alexandrinus 

Grand gravelot 

Charadius hiaticula 

Puce de mer 

Talitrus saltator 

Goéland marin  

Larus marinus 


